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S’il est évident que partout, la recherche en sciences humaines et sociales est impactée, voire 

limitée, par l’état de l’enseignement supérieur et de la recherche (ESR), le contexte 

économique ou la situation politique, l’expérience des pays du Maghreb est fréquemment 

présentée sous l’angle d'une crise plurielle. Les ingrédients de cette crise sont connus : sclérose 

d'une recherche sous-financée, poids de la bureaucratie universitaire, crise des vocations, 

parfois conjugués à des recrutements de complaisance, une dégradation spectaculaire des 

infrastructures et même la violence étudiante.  

 

Dans ce contexte général de désacralisation du monde universitaire (Dris-Aït Hamadouche 

et al., 2022), la réalisation d’une recherche scientifique rencontre maints obstacles. L’objectif 

de cette journée d’étude est d’en repérer les plus significatifs et d’explorer les principales 

contraintes qui pèsent aujourd’hui sur l’accès et la conduite du métier de chercheur 

(et d’enseignant-chercheur) et sur les premiers concernés : doctorants et jeunes recrutés. 

Quels facteurs internes à l’ESR – routines intellectuelles, poids du mandarinat, faiblesse des 

financements, etc. – et externes – verrouillage de certaines archives, fermeture de terrains 

sensibles, entrave aux mobilités – pèsent-ils sur le choix des objets de recherche ou sur la 

conduite d’un terrain, et font-ils de la recherche en SHS une recherche relativement 

empêchée ? Quels sont, plus fondamentalement, les impacts de la situation politique sur 

la recherche ? En Tunisie, en particulier, comment l'ouverture intellectuelle induite par la 

révolution de 2010-2011 s’est-elle manifestée dans le domaine de la recherche en SHS ? Quid 

de celle-ci depuis le 25 juillet 2021 ?  

 

La publication récente d’un ouvrage sur les atteintes aux libertés académiques en Europe et 

dans d’autres pays (Heurtaux, 2024) – phénomène global s’il en est (Frangville et al., 2021 ; 

Aldrin et al., 2022) – incite enfin à interroger la notion de liberté scientifique dans le contexte 

maghrébin et à réfléchir aux modalités possibles de promotion de cette valeur au sein de la 

communauté universitaire comme à l’extérieur. 
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Programme 
 

Vendredi 20 septembre 
 

9h00 Ouverture de la journée 

Katia Boissevain et Jérôme Heurtaux 

9h30 - 12h00 Panel 1 : État des lieux. Faire de la recherche en SHS au Maghreb 

 Modération : Kmar Bendana, historienne, Université de La Manouba, chercheure associée à 

l’IRMC 

Myriam Ben Salem, politiste, Faculté de droit et de sciences politiques de Sousse. 

Nora Lafi, historienne, Leibniz-Zentrum Moderner Orient, Berlin. 

Habib Mellakh, lettres françaises, Université de La Manouba. 

Laura Ruiz De Elvira, politiste, Institut de recherche pour le développement (IRD). 

12h00 - 14h00 Déjeuner 

14h00 - 17h30 Panel 2 : Échanges d’expériences. L’autonomie intellectuelle des jeunes chercheurs  

(panel dédié aux jeunes chercheurs) 

 Modération : Jérôme Heurtaux et Sinda Haouès-Jouve, urbaniste, IRMC  

 

14h00 - 15h30 1ère partie : Accéder aux financements institutionnels 

Amira Mokded, Université de Tunis - Université Claude Bernard Lyon 1, sociologie, La pratique 

sportive féminine en Tunisie. Une étude du changement du statut social des femmes. 

Hayfa Gaïda, Université de Sousse, science politique, Le climat et les inégalités Nord-Sud.  

 

Se déplacer pour chercher : accéder à l’international 

Nadia Makhoukh, Université de Constantine, histoire de l’art et de l’architecture, L’architecture 

palatiale au Maghreb durant la période ottomane. Le palais Ahmed Bey de Constantine entre 

emprunt et authenticité. 

Hamada Ag Inorene, Université Abderrahmane-Mira de Béjaia, sociologie, Employabilité et 

migration des jeunes universitaires (visio). 

 

À la recherche du proche 

Mervet Chaktmi, Institut de Presse et des Sciences de l’Information de Tunis (IPSI) - Université 

Paul Valéry Montpellier 3, sciences de l’information et de la communication, Les enjeux de la 

professionnalisation du journalisme d’investigation en Tunisie dans un contexte post-

révolutionnaire.            

Nidhal Chemengui, Faculté des Sciences humaines et sociales de Tunis, sociologie, Politiques 

culturelles et professionnalisation des métiers de l’art. 

Behija Mensi, Institut supérieur de gestion de Tunis, sciences de gestion, Certification et 

renforcement des capacités du secteur public tunisien : le cas de l’Agence nationale pour 

l’emploi et le travail indépendant (ANETI). 

15h30 - 16h00 Pause-café 



 

 

 

16h00 - 17h30 

   

2ème partie : Accéder aux terrains difficiles 
 

Hanane Qaidi, Université Ibn Zohr, langue, communication et cultures, La communication 

interculturelle Sud-Sud : enjeux, obstacles et médiation. Le cas des aides à domiciles 

subsahariennes (visio). 

Asma Bouzidi, Faculté des Sciences humaines et sociales de Tunis, sociologie, Parcours de 

(ré)insertion des jeunes usagers de drogues en Tunisie. 

 

Étudier des objets sensibles en SHS 

Ahlem Hajaji, Faculté des lettres, des arts et des humanités de La Manouba, histoire, 

La mémoire des Juifs tunisiens installés en Israël. 

Farid Boukhlef, Centre national de recherche en langue et culture amazighes de Béjaia, histoire 

de l’Antiquité, Les contraintes de la recherche scientifique en sciences humaines et sociales en 

Algérie. 

Hamza Hezabra, Université de Ouargla, sciences du langage, Discours scientifiques et 

circulation de l’information : de la production à la diffusion. 

 

Construire la sociologie du genre au Maghreb 

Fatima-Ezzahra Belfakir, Faculté des Sciences humaines et sociales de Tunis, sociologie, 

Femmes et parlement au Maroc : étude sociologique des parlementaires après la Constitution 

de 2011 (visio). 

Azza Chaabouni, Faculté des Sciences humaines et sociales de Tunis, sociologie, Contribution 

à une socio-anthropologie de la création cinématographique dans le monde arabe. Le cas du 

collectif de cinéastes femmes Rawiyat-SIF. 

Taycir Nasraoui, École supérieure de l’audiovisuel et du cinéma de Gammarth, art et sciences 

du cinéma et de l’audiovisuel, Échos cinématographiques : transfiguration des genres sociaux. 

 

 

Samedi 21 septembre 
 
 

10h00 - 12h30  

 

 

Panel 3 : Forum : Favoriser la liberté scientifique au Maghreb 

Modération : Katia Boissevain  

 

 Présentations de cadrage :  

Karima Dirèche, historienne, TELEMMe-CNRS-AMU (visio). 

Vincent Geisser, politiste, IREMAM-CNRS-AMU. 

Jérôme Heurtaux, politiste, Université Paris-Dauphine. 

Yassine Turki, urbaniste, Université de Carthage. 

 

Idées et propositions :  

Gabrielle Angey, politiste, Université Paris-Dauphine, PSL Research University. 

Habib Kazdaghli, historien, Université de La Manouba. 

Imed Melliti, sociologue, Université Tunis El Manar. 
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